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Pour (esgranies annonces et les an-

nonces répétées en traite de gre à gré 

CHOMEE 

ET VIE < HERE 

Les interpellations sur le chô-

mage la cherté de la vie con-

tinueront de remplir les séances 

parlementaires; du vendredi 

sans apporter d'élémenls nou-

veau- d'informations ni Réso-

lutions inédites et efficaces. 

Point n'est besoin de longs 

discours pour dégager quel-

ques idées précises. 

Et d'abord, jusqu'à présent, 

le chômage n'a pris qu'une fai 

ble extension : non seulement 

la France est très loin du mil-

lion et demi de chômeurs qui 

existe en Allemagne et en An 

gleterre et dans la Russie des 

Soviets, mais encore el'e a 

moins dechôm°urs qu'elle n'en 

eût en 926 et qu'elle n'en avait 

de manière à peu près cons 

tanteavant ja guerre. 

Cependant un:- cri^e indus 

Melle peut exister demain qui 

prov qu* nr chômage g s néra 

lis^' Quelle? ev seraient les cau-

ses ? 

La pre ;ère, c'est l'absten 

tion qu isi totale dn co^soi: m ■•-

teut tr;mçi s q'ii ajourne toi4> 

achats, non pan e qu'il est iù 

pauvr:, nii is parce qu'A espère 

qu'une baisse profonde sur tous 

les articles est certaine et r»ro 

chai ne 

I n i v ^ c'est l'arrêt 

p rti i Jes export lions. 

Or la bai se attendue ne se 

produira pas — elle ne peut 

nas se produire parce que He 

Iraito apié! ne vaul , qu . 20 

centimes or et que, par consé 

quent, il est dans la logique 

des ch ffres que toutes denrées 

vaiLent au moir.s cinq fois plus 

cher. Le consommateur, en in-

fligeant, sous l'empire d'une 

idée fausse, des pertes ,sérieu-

ses à l'industriel et au commer-

çant, prépare la hausse, car, le 

jour où il aura besoin d'ache-

ter, il trouvera des vendeurs 

cherchant à récupérer leurs 

pertes présentes. 

Les remèdes qu'appelle la si-

tuation sont très simples. 

D'abord le consommateur 

doit faire normale l'ashat des 

marchandises dont il a besoin : 

ni sWkage ni disette ! 

.D'autre part, les prix de re-

vient doivent être abaissés 

dans la mesure.des possibilités. 

Ce qui signifie le perfectionne-

ment de l'outillage, la réduc-

tion du nombre et des prélève-

ments excessifs des intermé-

diaires, la diminution des frais 

de main-d'œuvre. 

La main-d'œuvre 1 c'est la 

question essentielle. Or, de ma-

nière générale, elle coûte trop 

cher. Ce n'est pas à une dimi-

nution ,dii montant nominal 

des salaires qu'il faut viser 

mais à l'accroissement de la 

valeur du travail fourni. Pe-

tits et gros patrons, em-

ployé» et ouvriers, pour con^ 

server les hauts salaires actuels 

sans accroissement du nombre 

des heures fournies, doivent 

intensifier leur effort. S'ils ne 

le faisaient, la concurrence in-

ternationale entraînerait la 

chute de leurs salaires ou le 

chômage et la ruine du pays. 

Mais si le rendement de la 

main-d'œuvre augmente, n'au-

rons-nous pas surabondance 

de bras? Non ! non parce qu'il 

en manque beaucoup à la ter-

re ; non parce que les bas prix 

de revient entraînent le déve-

loppement de la consommation 

et donc de la production ; non 

parce que la France dispose de 

l'énorme volant que représente 

la main-d'œuvre nord-africaine 

ou étrangère non spécialisée. 

Prétendre obvier à une crise 

de chômage par des secours ou 

par des travaux publics ne gué-

rit pas" le mal : c'est un cata-

plasme utile pour des cas indi 

viduels. 

Ce qu'il faut, c'est une politi-

que économique. Et le soin de 

la déterminer ou de l'appliquer 

n'appartient pas exclusivement 

à l'Etat-Providence, mais aux 

producteurs qui doivent viser 

au bon marché et aux consom-

mateurs qui doivent propor-

tionner leurs ressou rces a leurs 

besoins sans spéculer à la 

hausse ni à la baisse. 

S... 

LA NOUVELLE 

SOLDE DES 

OFFICIERS 

Votée par le Parlement, la loi du 3 

août 1926 sur l'augmentation des sol-

des dans l'armée a reçu sa sanction et 

a, été comprise dans la loi de finances 

du 19 décembre 26. 

Ces dispositions nouvelles ont paru 

au Journal Officiel du 25 Janvier 1027. 

Voici quelques chiffres concernant 

la solde des officiers et assimiles en 

activité. 

Les maréchaux de France reçoivent 

un^tpaitement de 90.000 francs par an 

(7.500 francs par mois) non soumis 

à la retenue. Ce traitement se cumule 

avec la dotation pour frais de repré-

sentation et, s'il y a lieu, avec l'indem-

nité pour frais de service afférente à 

l'emploi. 
Général de division et assimilés — 

solde budgétaire : 63.095,74. retenue à 

déduire : 3.785.74 : solde de présence 

nette : 59.310 francs. 

Général de brigade et assimilés — 

solde de présence nette : 42.750 francs. 

Colonel et assimilés — solde de pré-

sence nette : 35.262 francs. 

Lieutenant-colonel et assimilés — 

solde de présence nètte : 26.712 frs. 

Chef de bataillon et assimilés — 

solde de présence Bette : 24.048 francs 

Capitaines et assimilés solde de 

présence nette : 19.764 francs. 

Lieutenant et assimilés — solde de 

présence nette : 14.47? francs. 

Sous-lieutenant et assimilés - solde 

de présence nette : 9.936 francs. 

Est-ce pour offrir aux hauts gradés 

des traitements très élevés que l'on 

écrase d'impôts les contribuables pe-

tits patrons et artisans ? Nous pro-

testons contre pareil gaspillage d'ar-

gent. 

LETTRE ENTR'OEVERTE 
au Directeur de la DEFENSE 

Au Sisteron-Journal nous avons lu 

avec tristîssc les reproches, que vous 

.nous adressez en guise de salut, 

dans le premier numéro de votre grand 

journal qu'en bon Sisteronnais que 

vous êtes vous ne faites pas imprimer 

dans le département et qu'une demoi-

selle de la poste distribuait à profusion 

dimanche matin. 

Qne ne le disiez-vous plutôt, cher 

ami et pourquoi nous tenir jusqu'ici 

dans l'ignorance la plus obscure sur 

votre rentrée dans le journalisme et 

sur la création de votre feuille, car si 

nous avions cru deviner en vous un. 

confrère, un homme du métier avec, 

quel empressement nous vous aurions 

communiqué notre très modestâ orga-

ne en même temps que nous aill ions 

annoncé l'éclosion de votre canard. 

Mais voilà, nous n'étions pas dans le 

secret des Dieux et nous avons péché 

par ignorance. 

Pardonnez-nous Seigneur Turcan, com-

me il vous sera pardonné. 

Vous dites que c'est au retour d'une 

longue absence qne vous avez pris 

connaissance des numéros du S. -J. vous 

concernant ! 

Ah vaï, facétieux, comme on voit 

que vous êtes du midi, vous: exagérez, 

vous aimez la galeijade. 

En ce cas, puisque vous étiez absent, 

comment devions-nousjfaire pour vous 

adresser notre journal ? Au préalable 

nous aviez-vous adressé un message 

nous prévenant de votre départ ? Nous 

aviez-vous laissé votre adresse à toutes 

fins utiles ? Nous avez-yous prévenu 

de votre retour ? 

Voyons, cher confrère, soyez logi-

que avec vous-même. Rappelez-vous 

que ce n'est pas au Sisteron-Journal 

à qui vous faites vos confidences I 

Vous n'avez donc pas lu /notre peu 

intéressant journal. C'est regrettable 

pour vous. 

Eh bien ! parmettez-nous de douter 

un seul moment de votre parole : la 

vigie du S.-J. vous a signalé à Digne 

dans lè courant de Janvier et vous sa-

vez que notre journal est lu dans cette 

ville, nous supposons alors que vous 

l'avez vu. Mais peu importe. Même, 

étant ici, votre caractère autocrate 

n'aurait pas supporté qu'on vous fasse 

l'aumône d'un méchant journal. Vous 

savez bien qu'on ne fait pas l'aumône 

aux riches, car si nous, nous travail-

lons par intérêt, votre fortune vous 

dispense d'en faire autant M. Turcan, 

puisque vous ne travaillez pas ; vous 

êtes l'enfant chéri des Dons célestes 

et naturels et la nature, dans sa proli-

fique munificence vous a comblé, elle 

vous a donné argent, loisirs, un peu 

d'instruction et des principes fortement 

républicains; bien que sous des dehors 

démocratiques vous ayez tout de l'a-

ristocrate. 

Ecoutez, Joseph, nous voulons être 

avec vous bon Prince. Après un con-

ciliabule qui n'a pas duré moins de 3 

heures d'horloge nous avons décidé 

de vous offrir gratis prodéo un numéro 

chaque samedi ; afin que vous en 

soyez informé nous vous adressons 

aujourd'hui, sous bande, à un centime 

un exemplaire de notre journal — ac-

ceptez-le, vous nous ferez tant plaisir — 

à l'avenir, pour nous permettre de 

faire avec vous plus ample connais-

sance, venez en ami et sans rancune 

le prendre à la librairie Lieutier. Si 

toutefois la fatigua du travail de la 

veille vous retient au lit plus que de 

coutume, , veuillez déléguer un de vos 

sbires (le moins fatigué) pour remplir 

la fonction, il sera reçu avec tous les 
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honneurs. Mais de grâce n'exigez pas 

de nous l'effort que vous avez fait en 

nous adressant votre journal sous pli 

recommandé, nous ne le ferons pas 

car nous ne sommes pas, au Sisteron-

Journal capitalistes comme vous pour 

nous permettre pareil luxe ! et vos 

largesses, nous ne pouvons les suivre. 

C'est donc entendu pour le journal. 

Je vous la serre confraternellement. 

JEAN DE LA BAUME, 

Le 

CHARLESTON 

A la lecture du nouveau et très im-

portant journal que vient de lancer M. 

J. Turcan, 1" adjoint, le Directeur en 

chef du Sisteron-Journal a immédia-

tement convoqué dans ses sous-sols le 

ban et l'arrière-ban de ses collabora-

teurs et leur a tenu le langage suivant : 

« Le nouveau journal qui paraîtra 

à ses moments nous trace notre devoir 

et nous prendrons comme exemple rigi-

de son Directeur en chef. A partir de 

ce jour vous changerez votre ligne de 

conduite de manière à ne plus avoir de 

fluctuations de droite et de gauche ; 

vous suivrez pas à pas la marche de 

M. 'J urcan, car vous n'ignorez pas qu'il 

n'a jamais varié dans sa ligne de con-

duite politique ni dans ses directives, 

pas même dans les dernières élections 

cantonal s ; qu il ne /ut pus non plus 

l'adversaire de la municipalité radicale 

socialiste de l'JOk dans laquelle figurait 

M, Roa, son ami d'aujourd'hui. 

« Puisque son éducation très chrétien-

ne /ail de lui le /• apôtre de la Répu-

blique laïque, démocratique et sociale, 

ses principes seront les vôtres, il sera le 

chef de file que vous imiterez religieu-

sement. Tous ses mouvements doivent 

vous servit d'exemple, dussiez-vous 

comme lui danser en politique la célè-

bre danse du Charleston. 

« — Vous m'avez compris, s'pas ? 

— Yés, patron, répondirent en chœr 

les trois douzaines de collaborateurs 

du S.-J. 

PHILEMON, 

29° collaborateur. 

Chronique Sportive 

Réponse à Wt. .*. F 

Nous avons lu avec intérêt votre arti-

cle paru le *'9 Janvier relatif à la compo-

sition de foùt-ball « extra muros ». Per-

mettez à ce sujet que nous mettions les 

choses au point. 

Les noms retenus en complément sont 

MM. Bernard, Daumas, Marin. 

A la formation des équipes, au début 

de la saison, nous avons fait appel à 

ces joueurs. 

Malheureusement, il ne s'agit pas de 

proposa pour avoir l'acceptation. 

M. Bernard a préféré pratiquer le 

sport de la chasse au foot-balL 

M. Marin n'a pas voulu rentrer dans 

l'équipe ; nous ne. pouvons pas aller 

contre sa décision. 

En ce qui concerne M. Daumas, il 

était compris dans le onze, mais ; 

nous n'avons jamais pu nous expliquer 

le revirement suùit qui s'est produit chez 

ce joueur qui s'est obstiné à ne pas vou-

loir se faire licencié, (vous savez que la 

licence est obligatoire en championnat.) 

Nous avons donc < volué avec l'équipe 

actuelle, qui, malgré les critiques, a 

imposé son jeu: Le résultat est dû grâce 

à la bonne harmonie qui règne dans 

l'équipe plutôt qu'aux personnes la com-

posant. 

Pour vous satisfaire, il faut briser 

cette harmonie pour faire rentrer tel ou 

tel joueur dont nous ne sommes pas sûr 

et qui est peut-être loin de sa forme. 

Cela en plein championnat ? 

Nous ne voulons pas contester la valeur 

de ces joueurs, nous voudrions les voir 

opérer à ientrainement et nous con-

vaincre de leur forme. Mais pour l'ins-

tant il nous est impossible de sacrifier 

la pi oie pour l'ombre. Nous vous remer-

cions du renseignement au sujet de la 

« révélation » de fin de saison. Nous ne 

la connaissions pas et remarquom mieux 

l'effort commun que l'individualité. 

; La question mise à point — permet-

tez de vous dire que nous n'entendons 

pas nous servir de la presse pour faire 

de la polémique —• nous ne répondrons 

plus à vos critiques sur le journal. 

Vous êtes un ancien (sic) joueur n'ayez 

pas peur dorénavant de sortir de votre, 

anonymat, nous nous réunissons tous 

les mercredis soir. Nous ne demandons 

que des collaborateurs. Vos idées seront 

les bienvenues si elles sont bonnes mais 

nous ne voulons pas par des articles de 

presse, servir soit des personnes ou des 

ambitions qui ne sont bonnes qu'à aller 

à l'encontre du but que nous poursui-

vons, par une désorganisation systéma-

tique 

Au mépris que vous portez sur cer-

tains joueurs, notre conduite est de ré-

pondre par l'indifférence. 

Pour la Commission du S. V. 

Emile PELLEGRIN. 

—o— 

Dimanche dernier notre deuxième 

équipe se déplaçait pour aller rencon-

trer la première du Lycée de Digne. 

A deux heures, le coup d'envoi fut 

donné. Nos espoirs sont de suite dominés 

par une ligne d'attaque plus lourde et 

plus rapide. Cependant les "bleu et or" 

se défendent avec vigueur. La mi-temps 

arrive sui le score Digne 2, S-V 0. 

A la reprise, le camp Sisteronnais 

parait moins en danger. Mais la défen-

se se laisse quelquefois tromper, Ce 

n'est qu'à la "2° mi-temps que no^ avants 

schoUnt. Héla* ! aucun ne fut heureux 

La fin fut sifflée, Digne 6, S-VO. 

Partie très correcte, bon arbitrage. 

B... 
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EXAMENS du B. P. M. E, 

et BREVETS de SPECIALITES 

L'examen aura lieu pour le dépar-

tement des Basses-Alpes à Digne Caser-

ne Desmichels, les samedi 12 et diman-

che 13 Mars à 7 heures. Les jeunes 

gens désirant passer les brevets de spé-

cialité autres que : Tireur classé, gre-

nadier classé, sports athlétiques, en fe-

ront la demande avant le 30 Janvier. 

2° Pourront prendre part aux exa-

mens du B. P. M. E. et aux brevets de 

spécialité : 

a — Les jeunes gens nés avant le 1" 

Juin 1907. 

b — Les ajournés des classes anté-

rieures classés bons pour le service 

par les conseils de révision de la 

classe 1927. 

c - Les jeunes gens d'au moins 18 

ans pouri ont, s'ils le désirent, contrac-

ter un engagement dit de devancement 

d'appel (y compris ceux de la classe 

1927. Ces candidats devront se munir 

pour le jour de l'examen, d'un certifi-

cat d'aptitude physique qui leur sera 

délivré par le bureau de recrutement. 

3° Inscriptions : 

Les demandes pour prendre part 

aux examens devronl être adressées 

à l'Officier Chef du Service Départe-

mental de l'E. P et de la P. M. des 

Basses-Alpes avant le 1" Mars 1927. 

Les candidats désirant se présenter aux 

brevets de spécialité l'indiqueront sur 

leur demande. 

4° Demande d'Inscription : 

Elles devront mentionner : 

a — Nom, prénoms. 

b Domicile de la famille. 

c — Résidence personnelle du can-

didat. 

d — Dâte et lieu de naissance. 

e - Canton où le candidat a passé 

le conseil de révision et le bureau de 

recrutement dont il dépend. 

f — Brevets de spécialité auxquels 

il désire se présenter. 

g — Arme choisie pour le tir (Fusil 

ou carabine). Les candidats sont auto-

risés à effectuer le tir de l'épreuve à 

200 mètres avec les armes réglemen-

taires de leur société. La demande doit 

êtie établie et signée par le candidat, 

les illettrés n'ayant pas le droit de se 

présenter. 

4* Tenue : 

Il est recommandé aux candidats de 

se munir de culottes, maillots, espa-

drilles et chaussures de marche . 

5° Cours préparatoires : 

Des cours de préparation aux exa-

mens sont organisés par les sociétés ou 

par le Service Départemental de l'E. P. 

à Digne, Manosque, Sisteron, St-André, 

Castellane, Oraison, La Motte-du-Caire, 

Les Mèes et dans toutes les localités où 

3 candidats en feraient la demande au 

Chef du Service dépai temental de l'E. 

P. et de la P. M. des Basses-Alpes à 

Digne. 

A VENDRE 

Moto Terrot 2 H. P. Etat neuf 
S'adresser llontiet, Vin» Sisteron. 

LE COIN DU POETE 

INVITATION 

Revêts ta plus belle toilette 

Au ton mauve de mes désirs, 

Et viens, je t'invite aux plaisirs 

De notre merveilleuse fête. 

L'orchestre sera le murmure 

Des sources vives, et, la nuit, 

Une à une, éclairant sans bruit. 

S'annonceront dans la ramure... 

Comme une danse au fond des hues 

Les étoiles au ciel profond, 

Un grand bal formera son rond 

Des lucioles inconnues. 

Nous nous griserons du breuvage 

D'un mignon ruisselet d'argent 

Toujours prodigue à l'indigent 

Qui se penche sur son passage. 

Et nous applaudirons sans cesse 

A l'abri d'un site caché 

Où nul ne nous aura cherché 

Pour troubler notre folle ivresse. 

De notre merveilleuse fête 

Garde le joyeux souvenir 

Et promets-moi de revenir 

Avec ta plus belle toilette. 

Noèl BROCHIER, 

Chronique Agricole 

REVUE DES COURS 

Paris, le 5 Février. — Les 100 ki-

logs, départ, non logés, par wago.i de 

5.000 kilogs. 

Paille mëlassée, 52 à 25 p. 100 de 

sucre — /2. 

Aliment mélassé, 22 à 25 p. 100, 79. 

Son mélassé, 25 p. 100 de sucre, 8;). 

Aliment complet pour chevaux 25 pour 

100 d'avoine — XV. 

— 50 p. 100, 104. 

Concentré pour vaches laitières, 

20 p. 100 protéine, 117. 

Bœufs à l'engrais, 15 p. 100, 105. 

Moutons, — 18 p. 100, 107. 

Porcs, — 20 p. 100, 117, 

Provende mélassée pour volailles 

20 p. 100 protéine 124. 

Lapins, — 119, 

La perfection dans les rations ani-

males est difficile à atteindre. Elle 

existe pourtant dans deux cas. I a na-

ture a donné au lait maternel de chaque 

espèce toutes les conditions requises 

pour le développement des petits de 

toutes les races C'est encore la nature 

qui fait pousser dans les bonnes prai-

ries le fourrage le plus complet et le 

plus parfait pour la nourriture des ani-

maux adultes. Sauf en quelques pays 

privilégiés, la nature suspend son tra-

vail pendant une partie de l'année. 

Le fermier est ainsi tenu de pour-

voir aux besoins de ses animaux pen-

dant que la nature se repose. Il h fait 

avec les fourrages qu'il a conservés et 

avec les aliments industriels qu'il achè-

te. L'expérience a prouvé que l'effica-

cité des aliments récoltés ou achetés 

dépend entièrement, non de la rich :sse 

de chaque produit particulier, mai ; de 

la variété dans les éléments de la ration. 

Par exemple, la céréale unique, si ri ;he 

soit-elle, ne donne qu'un faible rende-

ment. Il en faut combiner au moins 

trois espèces. Une mouture de m ûs, 

d'orge et d'avoine, est bien supérièure 

à une mouture d'un seul grain. De nê-

me pour les tourteaux, on recomman-

de un mélange de plusieurs sortes : le 

lin, l'arachide et le maïs. Si on pousse 

ensuite la préaution jusqu'à combiner 

ces deux moutures de céréales et de 

tourteaux, on obtient à coup sur le ré-

sultat le plus parfait. La nature ne fait 

pas mieux. Mais il est de toute évidence 

que le fermier ne peut se livrer à une 

fabrication aussi complexe. C'est pour-

quoi l'industrie des aliments mélastés 

existe, et ceux qui se servent de ces 

produits sont émerveillés des résultats 

qu'ils obtiennent. 

l*ro«!uUH YléluM<-é» Kiicrozoltt 

157, Avenue de Malakoff, PARIS XVI" 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

Union Mutuelle des femmes 

Les dames appartenant à cette société 

sont informées que demain dimanche 

à 2 h. 30 aura lieu à la mairie la réur 

nion générale annuelle. Paiement des 

cotisations. Renouvellement du bureau. 

Présence indispensable. 

Le temps qu'il fait: 

Cette année nous n'avons pas à en-

vier la Côte d'azur, nous avons çhe« 
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nous dans la Haute-Provence un climat 

de toute beauté qui comporte des varia-

tions de température de bon augure. 

Il fait froid la nuit et chaud dans la 

journée. Nous sommes donc tavorisés 

d'un temps magnifique qui permet aux 

agriculteurs de procéder aux travaux 

agricoles et aux oisifs de faire de bon-

nes promenades à la campagne. 

Eldorado-Théâtre. 

Demain dimanche en soirée seule-

ment, à l'Eldorado il sera donné une 

seule représentation du plus grand suc-

cès de l'année : la Revue de Mme 

Sana-Gêne, en 2 actes et un prolo-

[gue de Bertal-Maubon, musique de 

Courquin fils, avec le fantaisiste Gilles 

dela Scala et de l'Alhambra, de l'é-

trange Paule Dorian de l'Olympia et 

des Folies Bergères et une Compagnie 

Ide tout premier ordre de Paris. 18 

tableaux, nombreux costumes, 15 dé-

cors. Tous à la Bévue demain diman-

che. C'est une Tournée Zidner. Loca-

tion d'usage. 

Ligue des droits de l'Homme 

et du Citoyen, section de Sisteron 

Séance du 23 anvier 11)27. 

I Dans sa séance du 23 Janvier 1927, 

[ la section a décidé la mise à l'étude de 

! la formation d'une fédération bas-al-

i pine. Les cotisations sont portées de 8 

[ à 9 francs. Celles non versées au 31 

j mars seront mises en recouvrement 

I par la poste majorées d'un franc pour 

frais d'encaissement 

Une causerie est faîte par le camarade 

I Laurent, sur le iascisme en Italie, puis 

I un compte-rendu du Congrès de Metz. 

Rapport moral et financier du renou-

I vellement du bureau. 

Sont élus : Pré-ident, M Laurent ; 

[ vice-Présidents, M™" Saury, M Rolland, 

trésorier, M. Saury ; secrétaire, M Au-

| tant ; Membres, MM. Villevieille, Gail-

( lard, Guigues, Imbert, Achard, Roche. 

La section décide de radier tout 

I membre absent sans excuse valable 

i pendant 3 réunions consécutives. 

La Vie baisse. 

Le prix du lait qui était, il y a quel-

ques jours à 1 fr. 50 est, depuis le dé-

but du mois à 1 f. 70 le litre. C'est la 

j baisse qui vient. 

Tout ce qui concerne la 

\ Droguerie, Produits Chimi-

que», Articles d'entretien. 

I*. BERNARD 

S», Rue Droite - Sisteron 

NOYERS-sur-JABRON 

A l'occasion des Fêtes de Saint-Blaize 

un grand concours de boules aura lieu 

le lundi 7 février Prix : 100 francs. Les 

équipes seront de trois joueurs et les 

mises de trois francs par joueur. 

Se faire inscrire à la Mairie avant 10 

heures, une partie devant être jouée 

avant midi. 

FT^.T-CIVIL 
du 5:8 Janvier au 4 Février 

PUBLICATIONS DE MARIAGES 

Maurice Etienne Marcel Tourniaire, 

Menuisier à Sisteron et Madeleine Marie 

Antoinette Conil, s. p. àAntonaves. 

Marcel Séraphin Imbert, Chauffeur à 

Sisteron et Angèlo Polbiati, femme de 

chambre à .\iilan. 

DÉCÈS 

Marie-Louise Chauvin, épouse Baille 
37

 ans, hôpital 

NAISSANCES 

MARIAGES 

Néant 

tmlealc du troK- six -trois 

L'assemblée générale constitutive 

qui s'est tenue le 16 janvier à Marseille, 

avec un succès inespéré et dans une 

chaude cordialité, gioupait une cen-

taine d'anciens dont quelques uns ve-

nus d'assez loin, des Alpes, du Var. de 

Vaucluse. Le nombre d'adhésion effec 

tivement enregistrées est déjà de près 

de 200. Après un vibrant et émouvant 

hommage de fidèle souvenir rendu aux 

camarades morts pour la France et 

après avoir entendu le compte-rendu 

des premiers résultats obtenus et quel-

ques lettres d'adhésions particulière-

ment éniotionnantes, l'assemblée 'a 

étudié et adopté ses statuts, nommé le 

Comité d'administration qui élira p. o-

chainement son bureau et les diverses 

Commissions de propagande, des Fêles 

du monument de Bréméricourt. En. n 

une tren aine de camarades se retrou-

vèrent pour prendre leur repas en com-

mun qui fut très gaie el prolonger pen-

dant l'après-midi les émotions de cette 

charmante rencontre. 

On prévient et on arrête les compli-

cations pulmonaires qui surviennent 

après la bronchite, la pleurésie, linflu-

enza, en faisant usage de la Poudre 

Louis Legras, qui a obtenu la plus hau-

te récompense à l'Exposition Universel-
le de 1900. C'est, en effet, le meilleur 

remède contre l'asthme, le catarrhe, 

l'oppression, l'expectoration exagérée 

et la toux de la bronchite chronique. 

Elle soulage instantanément et guérit 

progressivement. Une boite est expédiée 

contre mandat de 3 fr. 75, (impôt-com-

pris) adressé à Louis Legras, 1, Boule-
vard Henri-lV Paris. 

HERNIE 
* MembiB du Juiy e* Hon Conc.un 

Grâce aux célèbres Appareils sans Ressort 

COMPRESSION SOUPLE 

M PI A 0PD ,e R ran d spécialiste 
. uLAoiLli de Paris, bd Sébasto-

pol. 44 (Ane. N° 63). la hernie, infirmité 
dangereuse et souvent mortelle n'est plus dé 
lormais qu'un vain mut, 

Sanctionnés officiellement par le Corps Mé 
dical, le 5 juillet 1922 ces nouveaux appareils 
appliqués à des milliers de désespérés réali-
sent chaque jour des prodiges et procurent à 
tous ceux qui les ont adoptés la SECURITE 
la SANTE, et selon l'avis des malades eux-
mêmes, la OUERISON DEFINITIVE. 

Devant de tels résultats, garantis toujours 
par écrit, tes personnes atteintes dé hernies 
doivent s'adresser sans retard à M. GLASER 
qui leur fera gratuitement l'essai de ses ap-
pareils à : 

SISTERON, 27 Février hôtel des Acacias. 

DIGNE, 26, hôtel Bover-Mistre. 

NHe CEINTURE PEhFECTIONNEÉ 
pour déplacement tous organes 

TRAITE de la HERNIE franco sac derc^ide 

a M GLASER, U.
w

Bd Sébastopo', PARIS 

BÂRQUt DES ALPES 
(Société Anonyme au Capital de 3 millions) 

Ancienne banque 

CHABRAND et P. CAILLAT 

Siège Social à Gap, Rue Carnot 

» , Embrun. 
Agences { 

ouvertes toq ) ^f
1

"
8
^

6, 

' , . \ fcaint-Bonnet. 
es iO! rs S „. . 

\ Sisteron. 

Comptes-Courants Commercia ix 

Dépôts de fond* avec intéiêts 

Encaùsemante i'eftets de Cemmerce 

Achat et Vette de 

IV onnaies Etrangères 

Opérations de Bourse 
Paiement de Coupon» 

Location de Coures-forts. 

Chemins de Fer Paris Lycn Mé^!térr»n < 

Visit JZ la Corsa Ile de B 
Les Services Automnbiles P. L. M. 

d'excursions en Corse seront rétablis 
dés le 1" Janvier 1927. 

Des voitures partiront d'Ajaccio 

tous les jours pour effectuer le circuit 

des Calanches de Piana et du Golfe de 

Porto. D'autres quitteront Ajaccio les 

dimanches et mercredis pour faire, en 

deux jours, le circuit de Bonifacio et 
de Bavella. 

Au départ de Bastia, le Circuit du 

Cap Corse aura lieu les dimanche, 
lundi, mercredi, et jeudi. 

Au printemps prochain, ce circuit 

sera effectué chaque jour et d'autres 
Services seront mis en circulation en-

tre Ajaccio et Ile Bousse, Rnstia et Ile 

Bousse, Ajaccio et Corte. par piana ; 

Ajaccio et Corte, par Bonifacio. 

De même, fonctionneront les Circuits 

de la forêt de Valdoniello et du défilé 

de l'Inzecca, au départ de Corte ; le 
Circuit de la Castagniceia au départ 
de Bastia. 

Les principales gares P.L.M. 
délivrent des billets directs avec enre-

gistrement direct des bagages pour les 

ports d'Ajaccio, Bastia, Calvi et lie 

Rousse, les gares de Corte, Ghisonaceia 
et Yizzavona 

EmissionjdeBonsduTrisor 
7 010 nets à 1S ans 

PRIX *: 462 fr. 50, jouissance 

b Février 1917 ', 

INTERET : 7 o
(
o l'an net, payable 

par coupons semestriels 

AMORTISSEMENT en 15 années 

soit par remboursement à 550 fr. 
à la suite de tirages au sort se-

mestriels, soit par rachats en 
Boum. 

LesBons du Trésor 6 ojo 1922 

renb ursaDies à 507 tr 55 la ÏQ ^ep-

temb-e 1927, sont acceptés en échan 

ce contre les nouveaux BONS 7 0[0 

Ils sont repris, pour 522 tr 50, soit 

une soulte de 60 lr. par BQ±N 6 • io 

1922. 

La viande congelée 
: - J vaut 

la viande fraîche' 

La Viande Congelée 

est'^ en vente à la Boucherie
 u 

RICHAUD, rue «auierfe, Sisteron 

Les souscriptions^sont reçues dés 

à"*présentgà la 

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE" 

à DIGNE, j5 boulevard Gassendi 

et à son bureau de SISTERON, 

rue Droite. 

AGENCE des ALPES 

CLÊMEISl 
agent général d'assurances 

rue Droite, Sisteron 0-A) 

Cf-EDIT à L'EPARGNE 
Fondé en ÎSS6 

Société de Capitalisât.on à forme 

m ^tu-lle 

Intreprise privée assujettie au contrôle 

de l 'Etat 

'a plus iiùmi iii toutes whMti similaires 

Exposition Internationale de Paris 

!'J09 . D)(.lôme de Grand Prix. 

Exrosition Internationale de Stras-

x> rg 19i3 : Médaille d'Or. 

Exrmnion Nationale de Nantes 

1924 : Hors Concours. 

Siège Social : En son^immeuble : 

11, Place Bellecour, LYON 

fc'es opérations permettent de 

constituer un capital ie ÎOOO fr. en 

15 ans ; V rsement 5 francs par 
mois ; tirages mensuels. 

Pour renseignements et souscription 

«'adresser * M. ESCLANGON 

Inspecteur Départemental, Rue 

Droite à Sisteron (B.-Alpes). 

)n demande un apprenti à l'Im-

primerie du « Sisteron-Journal ». 

NOUVELLE ENCRE) 

?ÂRD0T,DlJ0N.j 

lEli'iflnEDtS EMUES 
Ën trente à i'imnr m. i<b I.Mï n lv« 

IMPRIMERIE-LIBRAIRIE P. LIEUTIER 
25, Rue Droit» - c ISTERON 

GRAND CHOIX de ROMANS 

et Imprimés on tous peLres 

est en vante 

a Sisteron au bureau du journal, 

à Aix chei M. Martinet, tabacs, cours 

Mirabeau 

à Marseille, chai Mme Monier, kios-

que {%, allées de Meilhan. 

DEISJàSn:, iO plao de l'Horloge, SI SI KIWIS 

Con'u'tati^ tous les jour* sauf I» Jeudi <|«r*il ï-ésertra pnur St-Anban 

GRANDE BAISSE 

Madame Veuve AUTJRAN 
CHAUSSURES 

il, Rue de Provence, SISTERON (B-A) 

Offre à sa nombreuse et fidè!e,clienièlej un grand 

choix de chaussures de luxe et de travail 

à d s^prii très modérés 

© VILLE DE SISTERON
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JEAN GALVEZ 

Café du Commerce — SISTERON 

—o— TELEPHONE 2. —o— 

salissures 
Ancienne Maison Chas tel 

XYON - PEUGEOT 
Agent : Ch. FER AU D, rua Droite (prés la Poste) % 

— SISTERON' — Q  g, 
Cycles AUTOS SPORTS «| 

le v<*lo idéal pour un prix abordable ^ 

- REPRISE DE TOUT VIEUX VELO — S 

BUVEZ L'EAU MINÉRAIiE 

de S VIN 1 -PIERRE- D' ARGENÇON 
GARANTIE NATURELLE 

7 
m 

Rue Saoaes ie, SISTERON, Près de la Poste 

Grand assortiment de 
Chaussures 

de luxe, sport, travail 
IMHir 

hommes, femmes, fillettes, garçonnets et bébés 

Pour le* r^t ara'ions continuer de »'adresser au 

m$ga*i* de la ftue Droite /V II* 

1 Ne souffrez nlus 

des p ieds 

jVous tronvei aussi chea 

JULIEN tous les appareils] 

du Docteur SCHOLL 

pour tes pieds sensibles | 

m déformés 

| Seui,^dépositaire 
de la OÏ ar^ue 

Exempte ds gazéification artificielle R. c. N- 1469 

Pour renteignanents t'adrester au Directeur de la Source de Saint Pierre d'Argentan, 

9 S 9 
Condensateurs — Transfos — Caïques 

Lampes radio-micro et Bigrilles — Postes à super réaction 

du Docteur Titus. - C. 119 G.M.R. 

—:— DEVIS — INSTALLATIONS — REPARATIONS —:-

EMILE LATIL 
54, Rue Droite SISTERON — Basses -Alpes 

IP ê 9 IPÎI 

(( 1.2.3 

à semeite pneu d'auto j 

'qui es; plus durable et 

moins chère que 1$ tenir. 

Vous trouverez, tous les jours, la \% 
documentation photographique la j ff 
plus complète et la plus variée dan* : g 

EXCELSiOR II 
GRAND ILLUSTRÉ QUOTIDIEN à 30 centimes i ' ' 

Le plus moderne des journaux 

THOIS MOIS SIX MOIS UN AN • " 

Abonnenienls à EXCELSIOR — — — ■ 1 

Deparujments 25 f,s 48 fr» 95 frs ! , 

LA PAGE DE MODES 
LA PAGE DE T S. F. : 

LA PAGE DES SPORTS ; . 

Tous les .ours dam ^ 

EXCELSIQR I ' 
un minimum de 30 photographies su- • 

les derniers événement dti monde knuh : 

Snécimen franco su* demande.- En ibu'ymM } 
20, rut n Pnr . har mai./rf ■ : 

(Combien" 5970)', demandez la ÎWî st le ■■■ n » ] 

dtf Primes gratuites fitt nttrtsjn j
 r; 

_^.„..............„_™;._j 

cl 

8 

fefl 

DIMANCHE-

MAGAZINE ILLUSTRÉ BN CO ULEUBS 

POUR LÉ^ GRANDS ET LES PETITS 

Amusant Cft«»t, ie 
et Instructif OU PASE8 

La plia complet pour It prit It plus mti\v 

TOUS LES SAMEDIS: 3 .000 LIGNES DE TEXTE 

70 PHOTOGRAPHIES ET DESSINS Eli NOIR 

ET EN COULEURS 

Tous les événements .de 1k smat*e <mi vient eh 
s écouler; te calendrier de la semaine prochaine: tm 
krma,ne cnmiwe (lerle (I dessina de fie» tktmm 
humoristes! : les problèmes Mi jeiiï doits de tênSh 
penses. Les pages : Je voudrais bien laç *r et Pcrar 
nous instruire un peu, d'-arttre downentaire tu 
pratique et sur les sujets les plus variés, historique*, 
ueuaraphicflies, économiques, sic. Les conte» rVzo. 
. tion. les romans da la vie, sic 

Plusieurs pages en couleur» pour les on Unis : 

BICOT, LA FAMILLE MIRLITON, ZIG ET PUCE 

B 
□ 

1 

SPÉCIMEN FRANCO MUT DEMANDE 

Abofliiunieiits à DIWWCHE • ILLUSTRÉ, 20, rua d'Engiiln Pari» 

„ -, , 3 mola .6 mois Un ÛD 
rrance, Colonies ... 6 »*'-'■ : 12 » 24» 

f 

-T 

IMPRIMERIE- PAPETERIK LIBRAIÎVIF, M A'\ 

MiEimiraB - unoui u mm a m imum - iwm 
PASCAii hlEUTIER, 25, rue Droite- -

Fournitures î^colairfs 

ei « e Bureaux 

R«gtes et Copies letîor - (ks&m? 

Caries Pos aies Illustras 

BURFAUX, STYLfGRÂPH'QlfES [T A TAiTOS 

pou- C œmerce et Adminisl râlions 

Affiches de tous formats 

Articles Phrtcgraptr'qne* 

CiAmmm^ 

PAPIER DE PREMIER CHOIX 

LIVRES 
SCOLAIRES ET ROMAa S 

ABTIGLBB 

POUR LA 

PHINTtJ RE et le DESSIN 

CHANSOLNS ET MUSIQUE AKTI&I ES DE PECHE Cartes Routières Gui les 

La maison LIEUTIER est la se de qi^ ait réuni davs le même local sor Imprimerie et sa Librairie. 

 nnr T i I. I i n i 

Vu pour la légalisation de h signature ci-ccntie, le Maire, 

© VILLE DE SISTERON


